Communiqué de presse concernant le départ du CHC vers Glain et l’abandon de Saint-Marguerite
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Mouvement Réformateur




Date : le mercredi 21 mai 2008

Le CHC à Glain, un échec personnel de Demeyer ou le plantage conjoint du tandem looser Demeyer-Firket
Lundi, la décision du CHC est tombée : son choix pour la construction du nouveau Centre Hospitalier Chrétien s’est porté sur Glain au détriment du quartier Saint-Marguerite.
Cette nouvelle résonne comme une nouvelle gifle cinglante personnelle pour le Bourgmestre. Celui-ci, inexistant dans les débats préalables, déplore le choix du Conseil d’Administration. Le Bourgmestre aurait dû depuis longtemps inscrire ce sujet à l’ordre du jour de la Conférence des bourgmestres de l’agglomération liégeoise qu’il prétend diriger. Une fois de plus, nous ne pouvons que déplorer l’immobilisme qui a présidé l’approche de ce dossier par la Ville qui a attendu la décision comme un chat attend que l’oiseau tombe de son nid. Malheureusement, l’oiseau n’est pas tombé du côté attendu.
Cette décision risque d’amener de nombreux habitants qui vont s’installer à Saint-Nicolas, Ans, mais pas à Liège-Ville, en outre des problèmes de mobilité sont à redouter (cf. ce qu’il se passe au Sart-Tilman). Mais l’on rate surtout une occasion de recoudre le tissu urbanistique à Saint-Marguerite.

Bien sûr, l’on nous répondra que cette décision émane d’une institution privée et que l’on ne pouvait pas influencer le choix du Conseil d’Administration. Mais il faut rappeler que les conditions qui attirent des investisseurs privés ne se décrètent pas : elles se créent ! Et c’est bien ce que semble oublier la Ville qui, pour de nombreux de dossiers depuis des années, attend que les décisions viennent à elle, mais ne crée en rien un climat propice aux investissements privés. L’on peut rappeler les récentes inondations (que déplorent d’ailleurs le directeur général du CHC), les problèmes de mobilité au centre ville et bien d’autres problèmes qui ne créent pas un environnement favorable aux investissements privés qu’on attendait ici les bras ballants.
Nous ne pouvons maintenant que souhaiter que le Collège mette tout en œuvre pour ne pas laisser un nouveau chancre en plein cœur de la Ville et revalorise les bâtiments laissés par le CHC. Espérons que la Ville ne nous refasse pas le coup de Bavière et qu’il faille attendre aussi longtemps pour un projet de revalorisation du site qu’on attend toujours. En effet, si la situation reste en l’état, le quartier Saint-Marguerite, orphelin de son hôpital, se paupérisera encore un peu plus.
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